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UNE FEMME MORDUE 
CRUELLEMENT 

PAR UN RAT INDISCRET 
C'est un curieux accident, que celui 

qui est arrivé récemment à une dame 
de Hambourg qui passait ses vacances 
dans une grande ferme de Wustrow, dans 
le Mecklembourg. Cette dame, déambu
lait le soir venu aux abords de la por
cherie, quand soudain, un gros rat lui 
sautant aux jambes, s'engouffra dans 
.son pantalon et la mordit cruellement 
au haut de la cuisse. Aux cris poussés 
par la victime de cette agression, la fer
mière accourut, mais tous les efforts eff
e c t u é s pour faire lâcher prise au rat 
étant vains, '; fallut déshabiller sur place 
la malheureuse hambourgeoise pour la 
débarrasser de l'indiscret rongeur. La 
dame de Hambourg,-qui doit maudire la 
campagne, en sus de nombreuses morsu
res, a subi un choc nerveux qtH a néces
sité son transport à l'hôpital. 

DANS UN HOTEL DE LONDRES 
UNE FEMME FUT TROUVÉE 

MORTE PRES DE SON AMI 
RALANT 

Le cadavre d'une jeune femme a été 
découvert dans une chambre d'un hôtel 
du West-End où elle était descendue 
ii nuit, en compagnie d'un Jeune 
homme. 

Sur une. table, à proximité du lit, se 
trouvaient deux verres vides qui, sup-
pose-t on. avaient contenu du poison. 

Le Jeun.' homme, qui avait perdu 
connaissance, gisait sur une chaise 
auprès de la Jeune femme. Il a été 
transporté d'urgence à l'hôpital, ort il 
a pu subir un premier interrogatoire. 

Des premiers résultats de l'enquête. 
il ressort que la défunte est une Mrs 
Hill, qui avait quitté son mari vendredi 
dernier, sous prétexte de se rendre à 
Rlackpoo] eu visite chez une amie. — 
Quant au jeune homme, il est le fils 
unique d'un des bouchera les plus im
portants de la ville d: Shipley. 

On croit qu'on se trouve en présence 
d'un double drame de l'amour et du 
désespoir. 

MORT DE M. JENOUVRIER 
ANCIEN VICE-PRESIDENT 

DU SÉNAT 
M. Jenouvrier, sénateur d'Ille-et-Vilai-

ne, ancien vice-président du Sénat, est 
décédé hier à midi, en son domicile, à 
Rennes. 

M. Jenouvrier n'avait pas vu son man
dat renouvelé, lors des dernières élec
tions sénatoriales du 18 octobre. 

LE SÉJOUR A MADRID 
DE M. HERRIOT 

M. Herriot a été reçu hier matin à la 
Casa Vélasquez, qui tient, à Madrid, pour 
les artistes français, le même rôle qu'à 
Rome la Villa Médicis. 

Le directeur, M. François Dumas, ex
recteur de l'Université de Bordeaux, a 
reçu le président du Conseil qui a signé 
le livre d'or après s'être entretenu fami
lièrement de leurs études avec les pen
sionnaires de la Casa. 

M. Herriot a été ensuite visiter l'Escu-
rlal qu'il n'avait pas revu depuis 30 ans. 

Il a'est ensuite rendu au déjeuner of
fert en son honneur par le président de 
la République. 

A l'Issue de ce déjeuner, M. Alcala Za-
mora a remis à M. Herriot les Insignes 
du grade le plus élevé de l'ordre de la 
République. 
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LE CRIME ATROCE 
D'UN JEUNE HOMME 

A Ohrida, en Yougoslavie, un jeuns 
homme a tué à coups de hache, son 
père, sa mère, son frère, pour s'empa
rer des économies familiales. 

Une voiture 6 çV. 
moderne doit • 

avoir 6 cylindres 

UN POLONAIS TUA 
DEUX VIEILLARDS 
POUR LES VOLER 

Un double assassinat vient d'être dé
couvert à Saint-Christolles-Alès, Deux 
vieillards, les époux I.apointe. âgés res
pectivement de 81 et de 71 ans, ont été 
assassinés par un de leurs voisins, un 
Polonais, qui avait logé chez eux et 
qui, avant de quitter le village, avait 
tenu a venir les saluer. 

Les époux Lapolnte avaient été sur
pris pendant leur repos. La femme, 
qui tenait encore un couteau à la main, 
était renversée sur sa chaise et avait 
le crâne fendu. Son mari, assis entre 
la table et le fourneau, portait plu
sieurs plaies à la tête et au cou. 

Le vol semble être le mobile du cri
me. L'armoire, en effet, était ouverte 
et le linge était dispersé. Le crime re
monterait à huit jours. Depuis mardi, 
en effet, les époux Lapolnte n'avaient 
pas été aperçus par leurs voisins. 

Le Parquet d'Alès s'est transporté 
sur les lieux. 

Découverte d'un Trésor 
Quand une mère de famille découvre 

le a Vermifuge Lune ». elle découvre le 
trésor de la santé de ses enfanta. Les 
ravages de» Ver» sont terminés en 3 jours 
(5 fr. 25 la cure complète. Pharmacies). 

UN INCIDENT A LA FRONTIÈRE 
POLONO-ALLEMANDE 

On mande d 
allemand, qui 
polonais, a 10 
de Sorowski 
rencontrer sa 
que d'un coup 
polonais, dans 
rieuses. 

e Breslau qu'un ouvrier 
avait pénétré sur le sol 
m. de la frontière, près 
[Haute Silésie), pour y 
fiancée, aurait été atta-
de fusil par un douanier 

des conditions mysté-

L'homme 
aux 6 fiancées 
Pourquoi il n'arrivait pa» 

à se marier 

Six fiancées, c'est un record ! Pourtant 
la Monsieur qui, involontairement d'ail
leurs, l'a Inscrit à son actif, ne s'en mon
tre pas fier. 

Sans doute aurait-Il épousé la première 
do osa demoiselles s'U avait su... Il épousa 
la sixième après qu'un de ses amis, pria 
de pitié, eut fini par lui faire compren
dre qu'il avait souvent mauvaise haleine: 
« Tu dois avoir de la cane dentaire ou 
quelque chose à l'estomac, va voir le mé
decin ». C'est a partir de ce jour qu'il 
prit l'habitude de se rincer la bouche 
matin et soir avec de l'eau additionnée 
de Mil ton. Depuis, son haleine ne dégage 
plus aucune odeur Incommodante. 

Le MUton eat, en effet, le plus puis
sant désodorisant et antiseptique que la 
science ait inventé. Tout en purifiant 
merveilleusement l'haleine. U détruit les 
millions de germes qui pullulent dans la 
bouche et la gorge. Un gargarisme quo
tidien au MUton est le plus sûr moyen 
connu pour éviter grippe, rhumes, angi
nes, de même que toute Infection micro
bienne. 

On trouve te MUton dans toutes les 
pharmacies. Plaçons A 0 fr , 1S fr. e t 25 fr. 
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LA POLICE ANGLAISE 
A ARRÊTÉ UN CHEF 

COMMUNISTE 
La police londonnienne a perquisi

tionne hier matin au siège du mouve
ment national des chômeurs et a pro
cédé à l'arrestation de M. Hannington, 
chef communiste de ce mouvement. 

CONDAMNATION 
DU MEURTRIER D'UN ENFANT 

On mande de Rome que l'instituteur 
Socciarelli qui, le 31 mars dernier, tua 
à coups de canif un garçonnet, a été 
condamné aux travaux forcés A perpé
tuité. 

Vous qui avez « de l'oreille »... 
Toutes les tonalités d'une émission, les 

timbres des Instruments, les Inflexions 
de la voix, sont fidèlement reproduits 
sans aucune déformation par les Postes 
NORA. Ecoutez les Postes NORA chez 
votre électricien. 144S 

Après trente ans 
de séparation, un fils 

retrouva sa mère 
Un cas assez rare et particulièrement 

émouvant vient de se présenter dans le 
département de la Mayenne, à Cossé-le-
Vivien, où un homme de 33 ans a réussi 
a retrouver sa mère après trente ans de 
séparation. / 

En 1903, une jeune femme de La Cha-
pelle-Craonnaise, Mme Laféac, perdait 
son mari. Elle était dans une situation 

?roche de la misère, avec plusieurs en-
ants à nourrir. Sur le conseil du maire 

de la commune, elle confia à l'Assistance 
publique les deux plus Jeunes, une fille 
qui mourut à l'Age de dix ans, et un fils 
qui, à 13 ans, fut placé dans une ferme 
près de Laval. 

Quelques années plus tard, sa situation 
s'etant améliorée, Mme Laféac voulut 
reprendre son fils, mais, en le confiant 
à l'Assistance publique, elle avait perdu 
tous droits sur lui et ne put même con
naître le lieu de sa résidence. De même, 
en 1918, le fils, envoyé sur le front, ne 
put retrouver la trace de sa mère qu'il 
n'avait jamais connue. 

Ce n'est qu'il y a quelques Jours, après 
de multiples démarches pour élucider le 
mystère de sa naissance que M. Henri 
Laféac apprit que sa mère âgée de 67 a n * 
demeurait A Cossé-le-Vivien. Le Jeune 
homme, qui est marié depuis plus de dix 
ans, retrouva, avec l'émotion que l'on de
vine, non seulement celle à qui il devait 
le Jour, mais encore deux frères et trois 
sœurs dont il ignorait, jusqu'à ce Jour 
l'existence. 

A LA SUITE DE SON ÉCHEC 
AUX EXAMENS 

DU BACCALAURÉAT 
UNE JEUNE FILLE 
AVAIT DISPARU 

Mlle Elise Ehersolt, dont le père, pas
teur, habite Neuilly. s'était rendue, sa
medi, en compagnie» de sa-mère, à la 
Sorbonne, pour y connaître les résul
tats des examens au baccalauréat. Mme 
Ehersolt s'était absentée pour faire une 
course dans le quartier Latin. La jeune 
fille apprit bientôt qu'elle n'était pas 
admise, ûuand sa mère revint pour la 
chercher, comme convenu, a 17 h. 30, 
elle n'était plus là. Mme Ehersolt re
vint en hâte A Neuilly. Sa fille n'était 
pas rentrée. On craignait qu'elle se 
soit suicidée. 

Mais la jeune fugitive a envoyé hier 
une lettre à ses parents. Elle regagnera 
le domicile paternel à condition qu'on 
ne lui tienne aucun grief de son échec, 
ni de sa fugue. 

Comment 
vous sentez-vous 
après le repas ? 

Lourd, ballonné, congestionné ? A par
tir d'aujourd'hui, sucez en sortant do 
table deux Pastilles dlgestives Remue et 
vous vous sentirez léger et parfaitement 
à l'aise. Le Digestif Bennle — d'excel
lents bonbons — supprime aigreur», brû
lures, crampes, lourdeurs ; d'un estomac 
paresseux il fait un estomac actif et com
plaisant. Essayez-le. Toutes pharmacie» : 
3 fr. 96 la botte de poche; 13 fr. 78 le 
grand flacon (pastilles ou poudre). 

MM 

LE CHEF DU GOUVERNEMENT 
BAVAROIS CRITIQUE 

DUREMENT 
LE CABINET VON PAPEN 

La politique du gouvernement d'Em
pire à l'égard de la Prusse soulève tou
jours de vives critiques dans les Etats 
de l'Allemagne. Ainsi, dans une réunion 
locale tenue à Stuttgart, le président du 
Conseil bavarois Held, a protesté contre 
la réforme envisagée par le gouverne
ment von Papen. c Je ne suis pas con
vaincu, a déclaré le premier ministre de 
Bavière, que le gouvernement d'Empire 
actuel soit sincèrement fédéraliste, n ne 
faut pas que le Reichstath soit réduit 
au rôle de Conseil présidentiel, mais il 
faut, au contraire, qu'il recouvre les 
droits de l'ancien Conseil fédéral ». 

M. Held s'est élevé aussi contre les me
sures prises récemment en Prusse à ren
contre des conseils donnés par la Cour 
suprême de Leipzig. 

« J'ai maintenant perdu toute confian
ce dans le gouvernement von Papen, a 
poursuivi M. Held, e t je suis obligé de 
reconnaître que je suis profondément 
déçu. Il est impossible que je me taise. 
mon devoir de président du Conseil ba
varois et de partisan d'une politique 
constitutionnelle m'oblige à prendre po
sition publiquement contre M von Pa
pen et à encourager la lutte contre sa 
politique intérieure ». 

ajat) -

UNE GARNISON RÉVOLTÉE 
EN EQUATEUR 

On mande de Guayaqull, que la gar
nison de Riobamba s'est soulevée. Le 
mouvement tendrait â imposer la dicta
ture du colonel Larrea Alba. 

SPORTS 
FOOTBALL ASSOCIATION 

LES RÉSULTATS 
DE LA TOUSSAINT 

B.C. Fi vols: 3-Wacker Vienne: 3. 
t 'A. Nanterre: 4-Villemomble: 1. 
Spora Luxembourg : 4-C.A. Paris < Am.) : 1 
Stella Cherbourg: 2-S.E. Ermont: 1. 
A.S. Villeurbanne: 4-A.S. Lyon: 3. 
F.C. Isleux: 3-A.S. Valentigney: L 
F.C\ Sorhaux: 7-B. Besançon: 0. 
U.S. Belfort: 4-F.C. Sochaux (Am. : 2. 
J.O. Creuset: l-.V.S. Moulin: 0. 
A.S. Amicale: 3-Club Français: 1. 
F.fVIUniW»; 7-C.A. Par}»; 3. 
F.C. 'BWdMo'x: 3-iT.O: 'Montpellier: 0. 
Havre A.C.: .VC.AJrùtiafaris: 3. 
l'.S. Quevilly: 1-F.C. Lorient: 0. 
Stade Havrais: 2-U.S. Boulogne: 1. 
Diables Rouges iBelg.) : 1-Londres: 1. 
Strasbourg: O-Stuttgart : 0. 
Juvéniles: 7-A.S. Cannes: 0. 
F.C. Sète: I-Servette: 1. 
Hyères F.C.: ? Antilles OI.: I. 
Haltoah Vienne: 4-Stade Rennes: 2. 
l'.S. St-Servan: 2-0. Lillois: 1. 

QUELQUES RÉSULTATS 
A.S. Béziers: 8-R.C. France: 3. 
OI. Toulouse: 0-R.C. Narbonne: 0. 
C.A. Béglais: 3-A.S. Carcassonnc: 3. 
Section Paloise: 8-U.S. St-J. Lui: 8. 
S.C. Pamiers: 15-F.C. Limoux: 6. 
C.A.S.G. Paris: 8-S.A. Bordelais: 3. 
S.C. Albl: 8-Castres Olymp.: 6. 
C.A. Villeneuve: 17-Lyon O.V.: 10. 
Stade Nantais: 6-1".S. Mont.iuban: 0. 
Stadoceste Tarlmis: 6-Bordeaux: 3. 
A.S. Bayonne: 13-Stade Hendayais: 0. 
l'.S. Perpignan: II-Stade riscenols: 8. 

A Roubaix, Racing Club 
de Roubaix bat Stade Français 

pat 7 buts à 1 
Ce fut une partie tout amicale, cor

recte, agréable et parfois bien intéres
sante que nous avalent conviés les 
« Doyens » roubaislens en ce Jour de 
Toussaint. 

Selon la coutume, avant le match eut 
lieu la manifestation aux morts du club. 
Devant le monument, M. O. Trurfaut fit 
l'appel des 84 raclngmen tombés au 
champ d'honneur, entouré par le Co
mité, les équipes du Stade Français et 
du Racing, les Juniors, les minimes, les 
supporters et de nombreux spectateurs. 

Le capitaine du Stade, Tahen. déposa 
une gerbe au pied du monument ainsi 
que les supporters et les juniors et. après 
la traditionnelle minute de silence récla
mée par M. Porlsse, l'arbitre. M. Pete-
rens. siffla le coup d'envoi. 

Leveugle ouvre bientôt le score pour 
les locaux, S la S* minute, sur une action 
confuse, puis le même ajoute un second 
point, 3 minutes après, sur un Joli centre 
de Vanvoren. 

Le keeper parisien, Bousson a fort à 
faire devant l'activité locale, les stadlstes 
poussent quelques attaques sans convic
tion, et le Jeu restera terne jusqu'à la 
demi-heure. 

Roubaix pousse alors quelques offen
sives. Encontre a l'occasion de cueillir 
deux envols avec une veine insolente, à 
la 34* minute. Un centre de Vanvoren 
permet & Chauvel de servir Leveugle. qui 
bat Bousson de prés. 

Les Parisiens réagissent et essaient le 
point. Encontre renvoie faiblement : Ga-
raud reprend et marque. 

La mi-temps survient sur le score 
R.C.R. : 3 — S.P. : 1 

Le Jeu S peine repris. Leveugle allonge 
la marque sur centre de la gauche. Pa
ris n'arrive pas à concrétiser un avan
tage territorial momentané. Au con-
tralte. sur un dégagement de « Fanfan », 
Vanosthuyse file et donne * Flévet. qui 
termine son action victorieusement. 

Sur une chaude alerte. Encontre n'a 
que le temps de se coucher sur la balle. 
A la 20» minute, Chauvel lance Vanvo
ren. dont le centre est transformé par 
Leveugle. décidément en verve. 

Dauphin marque pour le Stade, mais le 
but eat annulé pour off-side et une mi
nute avant la fin, sur un corner, Chau
vel marque le septième et dernier but. 

L.S. CARVIN (1A) BAT STADE HENINOIS 
(Hors Championnat) PAR 6 A 1 

Partie Jouée à toute allure par deux 
équipas très allantes, quoique les buts 
aient été marqué normalement. Le score 
ne reflète pas la physionomie de la par
tie, la différence entre les deux équipes 
n'étant pas grande. 

A la mi-temps, deux buts pour Carvin, 
1 pour Hesdin. Partie dirigée par un 
amateur qui arbitra un peu faiblement 
mala consciencieusement at Impartiale
ment, 

A Calais, R. C. Calais (B) bat 
110 R. I. de Calais par 5 à 1 

Gentil match que celui disputé, hier 
après-midi, S Julien-Denis, entre l'équipe 
réserve des « Canaris » et celle du 110» ré
giment d'infanterie de Calais. 

Pour leur première sortie, les « poi
lus > du 110« ont déployé un cran digne 
d'éloges : l'armature de l'équipe est so
lide, et le team fera sans nul doute par
ler de lui dès qu'il aura acquis l'homo
généité nécessaire. 

Un seul point faible dans l'équipe : le 
kekeper. qui pouvait certainement arrê
ter plusieurs fols s'il avait su se placer. 

Chea les CeneceS, Jsj*.-uru JM dans la 
ligne -attaquante*, QSV s'pagéaea .trop, a 
Jouer sur la gauche., -Bonne tenue des 
arriéres et de Rulklkn, au but. qui se 
montra en excellente forme. 

Le début de la première mi-temps fut 
égal. A la 17» minute cependant, Rlffaut 
marqua directement sur corner bien tiré. 
Le second point fut l'oeuvre de Herpln, 
sur coup franc envoyé par Seys et repris 
par Bernamont. 

Les pollua du 110* obtinrent trois cor
ners au cours de cette première mi-
temps, dont Ils ne purent tirer profit. 

En seconde mi-temps, Herpln reprend 
derrière la défense et marque un troi
sième but superbe. Le 110» R. I. sauve 
l'honneur S la l ie minute, a la suite 
d'une belle descente de la ligne atta
quante, le centre-avant reprenant une 
passe de i'inter-drolt. 

Rlffaut ajoute le quatrième but ra-
cingman a la 16« minute, sur un nouveau 
corner entré directement, puis Berna-
mont score le cinquième point à la 40e mi
nute, sur passe de Rlffaut. Bon arbitrage 
d^ M. Degrave. 

LE MATCH S.C. FIVOIS-R.C.LENS 
Dimanche prochain, a 14 h. 30, au stade 

municipal, aura lieu un match très inté
ressant entre les équipes du S.C. Flvolx 
(réserves) et du R.C. Lens (hors cham
pionnat). L'équipe que déplacera le S.C. 
Fivois est en somme l'équipe 1A de la 
saison dernière, qui avait gagné sa place 
dans le groupe A et que les dirigeants 
fivois ont renforcée des quelques Joueurs 
professionnels réserves, tels que Cyfka. 
Redel et le réputé Eastman. 

Voici d'ailleurs la composition de ce 
team : Aupert, Vandenabelle, Redel (sé
lectionné). Carpln, Cyfka (sélec) . La-
lande (sélec), Degouvle, Carette, Leleu 
(sélect.). Eastman (sélec. anglais). Vail
lant, Gesels. Herreman. 

Les Lensois leur opposeront : Dumou
lin. Ciépllck. Lutse !.. Vandevalle. Plu-
quet, Berquln, Tallarzick.* Parent.^ Desoo-
mer. Lust, Tlekuah. 

Une seule entrée existera pour ce 
match : cû;é avenue Raoul-Briquet. 

O R . DUNKERQUE-MALO 1 A 
BAT ARPAJON PAR 19 POINTS A 3. 
Dunkerque très allant a naturellement 

enlevé la décision. 
A la mi-temps le Racing Dunkerque me

nait par 11 à 0, 

A Dunkerque, Excelsior A. C. 
bat U. R. Dunkerque-Malo, 

par 5 buts à 2 
L'assistance est nombreuse, très nom

breuse. Le temps est maussade. 
Un Jeu égal est constaté entre les deux 

équipes au début de la partie mais Dun
kerque prend un léger avantage qu'il sou
lignera par un shoot de Durand. 

Dix minutes de Jeu se sont écoulées 
quand Roubaix mène le ballon dans la 
cage dunkerquolse sur un centre de l'aUe 
gauche. A 

C'est à Langillier que revient le troisiè
me but. 

Aux dernières minutes de Jeu. Dun
kerque descend et menace le keeper Rou< 
baislen. un shoot est donné mats la balle 
passe à côté. Le troisième but est acquis 
sur corner. 

LA 2e M I - T E M P S 
Après les citrons, la partie débute par 

une attaque de Malo qui se termine en 
corner. Ce dernier ne donne rien. 

Tourcoing s'empare alors de la balle et 
essaie sans résultat. 

Attaque de Malo, Marcel Longuemaere 
parvient a battre le goal de l'Exeelslor. 

Il y a un quart d'heure de reprise, 
quand l'Excelsior descendant en rafale, va 
marquer un 4e but. 

A la 25e minute, le jeu s'est établi au 
centre, et la balle va d'un coté a l'autre. 
Une main d'un excelslorman n'est pas 
sifflée. 

Sur une attaque bien déclenchée et 
bien menée-Malo obtient un corner, mais 
il ne change point les résultats de la 
partie. 

b.C. HAZEBROUt'KOIS 
ET U.S. D'AUDRUICQ ONT FAIT 

MATCH NUL PAR 2 A 2 
Le public était, comme de coutume, 

très nombreux pour assister a un match 
amical extrèmeent plaisant qui se dé
roula sur le Stade munlcipM des Sports 
d'Hasebrouck. 

Partie très équilibrée, où tour à tour 
les locaux et les visiteurs prennent un 
léger avantage. 

A la mi-temps, le 8.C.H. menaft par 
S a 1. mal» a la reprise, les visiteurs éga
lisèrent et malgré les efforts des uns et 
des autre», la marque resta Inchangée. 

L'EQUIPE DE PARIS 
ET CELLE DE LONDRES 

ON FAIT MATCH NUL 2 A 2 
a 

Le 17e match Ligue de Paris-London 
Lelague a eu lieu hier après-midi, au 
Stade Buffalo. Cette année, du fait de 
l'institution du professionnalisme en 
France, l'équipe de P .ris paraissait 
moins forte que sa devancière, car la 
Ligue de Paris s'est refusée a faire appel 
à des Joueurs rétribués. 

La réunion bénéficia d'un temps ines
péré et près de 10.000 spectateurs se pres
saient dans les gradins. Les équipes se 
présentèrent dans la formation indiquée 
exception faite du gardien de but anglais 
remplacé par Cahll. 

L'équipe de Paris longue à se mettre, 
en action fut nettement dominée en pre-
miâçe mi-temps, laquelle s e termhia sur 
le score de 2 a-0 en. faveur, rie. Londres. 

Après le repos, la valeur et l'expérien
ce de quelques anciens joueurs, tels que 
Pavillard et Peythieu, permirent à l'équi
pe de beaucoup mieux faire et de combler 
le handicap qu'elle aval"; à la mi-temps. 
Vale, à Londres et Pavillard, à Paris, fu
rent les meilleurs joueurs sur le terrain-

Les buts des Anglais furent marqués 
par l'ailier droit Vale : ceux de Paris, 
par Le Oall et Pavillard qui transfor-
forma un penalty. 

Les championnats du sous-district 
d'Avesnes 

Dimanche. 5e Journée de» champion
nats de 3e division Avesnols. Voici le pro
gramme des rencontres de cette Journée : 
U.S. Aveanolse contre U.S. Berlaunontol-
se ; U.S. Potx-du-Nord contre US. Lan-
dreciesdrecles ; A.G. Solre-le-Château con
tre U.S. Fourmislenne ; R.C. Maubeuge 
contre C.S. Anor : U.S. Jeumont contre 
ES. Boussois. Un seul match en équipes 
réserves, 11 opposera, a Boussois, les lo
caux et les Jeumontols. 

Le challenge de l'U.S Fourmisienne 
L'U.S. Fourmislenne organise un Chal

lenge doté d'un objet d'art de valeur 
et d'une coupe qui seront attribués en 
toute propriété aux clubs finalistes. De 
Jolies breloques récompenseront les équl-
plers disputant la finale Les clubs Joue
ront contre l'équipe B. renforcée de licen
ciés B de l'U.S. Fourmislenne. Les équipes 
1A de seconde division lui rendront 2 
buts, les équipes 1B de 2e division lui 
rendront 1 but, les équipes A de 3e di
vision. 1 but également, les équipes A de 
4e division Joueront a égalité. 

Les deux clubs obtenant le meilleur ré
sultat contre l'U.S. Fourmislenne serqnt 
qualifiés pour la finale qui se disputera 
en fin de saison sur le Stade de l'U.S. 
Fourmisienne. 

Les engagements sont reçus par M. L. 
Llénard. secrétaire général de l'U.S. Four
mislenne. 27, rue Saint-Louis. Fourmles, 
à qui l'on peut s'adresser pour tous ren
seignements complémentaires. 

DEMANDES DE MATCHES 
— L'A.S. Sinoise 1A demande match le 

8 novembre. Pour conclure, s'adre«ser à 
M Besançon, bains municipaux a Douai, 
Téléphone 228. 

BASKET BALL 

CHAMPIONNAT DU NORD 
C.A. Roubaisien Turgot bat Forer 

Lillois par 49 à 21 
nima.nn.ria a eu lieu, sur le terrain du 

Foyer Lillois, le premier match de cham
pionnat qui opposait l'équipe du Foyer 
Lillois au Club Athlétique Roubaisien 
Turgot. Ce dernier, qui jouait la pre
mière série la saison dernière et qui, sur 
sa demande Joue la 2e série, a nettement 
battu l'équipe du Foyer, par 49 a 21. 

Lille possède une équipe très athlétique 
composée d'anciens joueurs de l'équipe 
Ire, et pendant les dix premières minutes 
de Jeu. tient tète aux Roubaislens qui ont 
cette saison une équipe bien soudée et 
composée de Jeunes éléments bien en 
souffle. 

Ire mi-temps : le C.A.R.T.. 20 : Foyer 
Lillois, 12. Félicitations a l'arbitre M. Pa
quets (officiel), de l'U.S. de Wasquehal. 
qui arbitra ce match en l'absence de M. 
Bourgeois, arbitre désigné. 

CHAMPIONNATS DU DISTRICT 
SAMBRE-ESCAUT 

Dimanche, seconde journée des cham
pionnats du district Sambre-Escaut (Pou
le B). 

Deux matches sont au programme de 
la Journée. 

A Fourmi», les équipe» 1 et 2 de l'U.S. 
Fourmisienne recevront au stade rue de 
la Houppe du Bols, les équipes corres
pondantes du C.S. Cheminots d'Aulnoye. 

A Solr»-l»-Chtt»au, les équipes de l'A G. 
Solzerlenne donneront la réplique aux 
équipe» correspondantes de l'U.S. Sous-
le-Bols. 

Matches de la 2e Division, a 14 heu
res : matches de Ire Division, fc 15 heures. 

A Lille, l'équipe l e football l u Hacher l e vienne 
et celle l u S.C. Fiuois ont lai! maich nul (3 huis a 3) 

Cotte iencontre, disputée hier, au 
terrain Virnot, à Fives, avait attiré, 
malgré la fête de la Toussaient, un 
nombreux public que l'on peut évaluer 
à environ quatre mille spectateurs. 

Disons de suite que les Autrichiens, 
malgré le score nul (3 à 3), se mon
trèrent d'une classe supérieure & leurs 
adversaires et dominèrent nettement les 
trois quarts de la partie. Pourtant, pen
dant le dernier quart d'heure de la pre
mière mi-temps, les Fivois, faisant 
preuve d'une louable activité, réussi
rent à contre-attaquer victorieusement 
en ouvrant sur les ailes. 

C'est ainsi que le repos fut sifflé sur 

L A P A R T I E 
Dès le départ, le Jeu promet, les deux 

teams s'appliquant. Si les visiteurs pa
raissent supérieurs, le team fivois, 
néanmoins, se conjugue bien et, sur 
corner, puis sur débordement do Meuth. 
menace sérieusement le gardien vien
nois. Vandeputte est aussitôt à l'œuvre 
et s'en tire bien. Avec des moyens dif
férants, les Fivois parviennent à mena
cer autant que leurs adversaires. 

Toutefois, peu à peu, les Autrichiens 
prennent le meilleur et-Vandeputte doit 
s'employer à fond. Les Autrichiens 
nous font admirer un jeu de passes que 
nous aimerions contempler souvent sur 

8. C. P., 3 — Wacker, 1 

Fives est déchaîné et la défense des 
visiteurs est débordée : mais, calmes, 
les Viennois repartent vers Vandeputte 
qui effectue un superbe arrêt. I.a pause 
survient sans changement. 

LA SECONDE MI-TEMPS 

Dès *• «éprise, on sent oaie Wacker 
veut m a r q u e r - e t "'il se eewnomie en 
camp «ulvurst». Une contre-offensive des 
• bleus » met Cari en péril à deux re 

Prises, puis on revient vers Vandeputte, 
essai passe a côte. Une minute plus 

tard, la même situation se produit de 

Louis VANDEPUTTE, gardien du S. C Flrots. «auve r*na<:é en ev éditant un plongeon acrobatique 

le résultat de 3 buts à 2 en faveur des 
Sportingrnen. 

L'on pensait alors que les Fivois au
raient continué leurs offensives heu
reuses, mais les visiteurs, stimulés par 
le handicap de points, donnèrent a 
fond et dominèrent outrageusement, 
jouant souvent dans les dix-huit mètres 
adverses. 

Les,, Fivois pratiquèrent bien quel
ques échappées excessivement dange
reuses, mais ne purent réussir à arra
cher le but vainqueur. 

Pourtant, l'équipe chère à Henno fit 
preuve d'un beau courage et tenta l'im
possible mais, il faut bien le dire, elle 
trouva devant elle un team beaucoup 
plus complet et plus scientifique. Seuls, 
les arrières de wacker accusèrent une 
certaine faiblesse. • 

La première mi-temps, au point de 
vue territorial, fut assez égale mais les 
Viennois, tout en nous faisant assister 
à un football remarquable, semblèrent 
ne jamais donner & fond. Il fallut le 
second time pour les voir oeuvrer da
vantage et s'imposer d'une façon indis
cutable. 

En réalisant le match nul, les Fivois 
réussirent un véritable exploit. Il est 
vrai que, au cours de la seconde mi-
temps, ils ne restaient plus chez eux 
que trois avants, le reste Jouant une 
défense serrée et opiniâtre. 

L'aile droite Cheuva-Cifka fut la plus 
faible. Il faut dire, néanmoins, que 
Cifka est un demi et ce qu'il lit est 
vraiment méritant. — Quant & Cheuva, 
il parut lent et fut maintes fois e bou
clé », mais ayant l'habitude de prati
quer avec Llbérati, ceci excuse cela. 

Crumin. à l'arrière, fit une excellente 

f iartie, et Redel s'avéra meilleur dans 
a ligne intermédiaire qu'en défense. 
Signalons aussi, à Fives, Meuth, Hay-

wards. Saint Pé, Harcus, Lalloué et 
Vandeputte. Ce dernier, sauf peut-être 
le premier but, n'eut rien à se repro
cher et sa fit justement applaudir, évi
tant à son équipe d'être battue. 

M. Duforest. qui dirigea la partie, 
fut sévère mais juste. 

En somme, cette rencontre nous pro
cura l'occasion de voir du beau football 
et une superbe équipe. — L. B. 

nos terrains du Nord. Lu corner pour 
Vienne ne donne rien : une belle éenap-
née de Saint Pé échoue de peu : l'aile 
gauche de Wacker s'échappe et l'ex
trême, seul devant • Louis >. hotte im-
parablement à la 16e minute ; 

Waoker , 1 — S . O. P., S 

rives menace souvent mais .uoins 
dangereusement que l'adversaire qui, 
augmentant sa pression, oblige les 
locaux a ne songer qu'à se défendre. 
Deux corners sont concédés par chaque 
camp sans amener de changement a 
la marque. Un coup franc à la limite, 
contre lés visiteurs, n'est pas plus heu
reux. Fives, qui semblait assoupi, se 
réveille, mais Vienne riposte par son 
ailier droit et l'ailier gauche, rabattu, 
inscrit le numéro 2 a la 26e minute : 

Wacker, 1 - S. 0 . P., 0 

Fives est bien près de marquer a deux 
reprises et obtient même un corner, 
mais tout se termine sans dommage. 
Sur centre de Meuth, Saint Pé . de la 
tête, adresse de peu au-dessus. Un ma
gnifique plongeon de « Louis > empêche 
la sphère de pénétrer dans les filets ; 
il doit, aussitôt après, dévier en corner. 
Sans donner l'impression de forcer, les 
visiteurs se jouent de leurs adversaires 
qui courent vainement après une 
sphère insaisissable ; pourtant, sur 
échappée de Saint Pé, la balle échoue 
à Cyfka, qui profite, d'une faute de 
la défense pour ouvrir la marque A la 
34e minute : 

Wacker, t — S. O. P., 1 

Les Fivois montrent plus de cran 
qu'au début ; c'est la seule manière 
pour eux de n'être pas dominés. En 
outre, ils ouvrent sur leurs ailes et Ils 
arrivent ainsi a inquiéter sérieusement 
la défense viennoise. Ils obtiennent 
même un penalty, que le gardien arrête 
magistralement. — Fives est nettement 
au commandement et le public l'encou
rage vivement. Une superbe combinai
son Cyfka-Cheuva-Meuth met Saint Pé 
en possession de la balle et Cart est 
battu irrémédiablement S la 34» minute: 

Waoker, t — S. O. P., » 

A peine remise en jeu, la balle re
tourne dans les filets autrichiens, après 
un magnifique effort de Hayward * 

vant Cart. Corner contre Fives. qui 
dégage. Coup franc a la limite ; Fives 
s'en tire par miracle. Nouveau corner 
contre Fives ; cette fois Meuth et Saint 
Pé s'échappent, mais sont vite, arrêtés. 
Coup franc contre les locaux, qui sau
vent en corner ; Louis arrête, mais re
jette en corner. Cette fois, un « out > 
vient éclairclr la situation. — Cart à 
son tour est verni. De belles occasions 
se présentent aux Fivois. qui n'en pro
fitent pas. Sur coup franc. Louis ne 
peut bloquer et doit dégager au pied. 
Saint Pé déploie une grande activité, 
mais il est étroitement surveillé. — Un 
joueur viennois, blessé, doit quitter le 
terrain quelques minutes. — Louis 
effectue encore de beaux arrêts, puis 
les avants fivois piétinent devant Cart. 
Les situations sont tendues alternative
ment pour les deux keepers. Louis doit 
dévier en corner un shoot de l'avant-
centre ; 11 se distingue encore sur un 
bel arrêt au poing. L'aile gauche de 
Vienne descend bien et l'inter-gauche 
bat Louis a la 25e minute : 

S. C. P., 3 — Waoker, 3 

Wacker s'impose à nouveau et obtient 
un corner qui n'est pas plus efficace 
que ses nombreux devanciers. Saint Pé 
s'évertue a emmener sa ligne, mais 
l'aile droite ne rend pas. Un corner 
pour Fives échoue de justesse. Sur coup 
franc, Louis stoppe bien. Les Autri
chiens fignolent trop et perdent e:nsi 
des occasions de marquer d'autant 
qu'ils s'avèrent excellents shooters. — 
Saint Pé effectue une descente irrésis
tible sur un beau service de Lalloué. 
mais le shoot passe à cOté. De beaux 
dédoublements devant Louis mettent 
encore les bois fivois en danger et un 
nouveau corner est obtenu par les visi
teurs. Fives est dominé et joue la 
défense à outrance. 

On pense que les Autrichiens vont 
réaliser le but vainqueur mais il n'en 
est rien et le coup de sifflet final sur
vient sur le score nul de 3 * 3. 

LBS SQUIPKS 

Waoker. — Cart, Prania, Uridil, 
Fausch, Windners. Nadlenguer, Zlskeh, 
Howatb, 'Bacienk. Wahshofer, Zosuti. 

S. O. P. — Vandeputte, Crumin, Du
bois, Redel. Harkus, Lalloué, Cyfka, 
Cheuva. Saint Pé, Haywards, Meuth. 

ÇyCIfSME 

VICTOIRE DE SCHERENS 
ET DE SA WALL 

AU VEL* D'HIV* A PARIS 

Le Vélodrome d'Hiver a fait disputer, 
hier, après-midi ses classiques grands 
prix de la Toussaint, de vitesse et de de
mi-fond, en vitesse, l'épreuve servait de 
rentrée à l'ancien champion du monde, 
Lucien Michard, opposé à Faucheux, 
Scherens. Martinetti, Honeman Falk 
Hansel. Marcel Jean, Szamota et Stef-
feb. En demi-fond, l'Allemand Sawall : 
les Français Grassln, Laquehay et Ma
réchal s'affrontaient en course poursui-
te et en course en ligne. 

Voici les résultats techniques I 
Courses de primes 3.000 mètres ama-

teara et indépendants. — 1er Mercier 9' 
44" 4-6 ; **Cgkia»*7 ; jBt Coûta 

Brassard^MSse amaafurs ( « ^ a n c h e s 
de 750 mètres). — Première manche. 1er 
Ulrich : 2e Moubot, à 15 cent. Dernier 
tour 16" 2-5 : 2e deuxième : 1er Ulrich; 
2e Mouhot, à 1 long 1-2 ; dernier tour 
18" 2-5. Classement : 1er Ulrich 3 pts: 
2e Moubot 4 pts. 

Grand Prix de vitesse de la Toussaint. 
— Finale des premiers : 1er Scherens : 
2e Falk Hansen, à 1-2 longueur ; 3e 
Marcel Jean, à 1 longueur. Dernier tour 
16" 4-6. Marcel Jean surprend ses adver
saires et part à fond dés le départ. 11 m 
bientôt plusieurs longueurs d'avance. 
Ses deux adversaires se relayant, le pour
suivent mais Jusqu'au troisième tour le 
Français conserve son avance. A soixan
te-quinze mètres de l'arrivée Marcel 
Jean est rejoint et fatigué par son effort 
prolongé il ne peut résister à l'attaqua 
de ses deux concurrents. Scherens bat 
Falk Hanaen d'une demi* longueur. 

Finale des seconds : 1er Martinetti : 
2e Faucheux , 3e Szamota. Dernier tour 
16 secondes. Dernier tour 16 secondes. 

Finale des troisièmes : 1er Honeman: 
2e Steffes à Une demie longueur : 9a 
Michard à 1 roue. Dernier tour 15 secon
des. 

Grand prix du demi fond : 6 premières 
rencontres en matches poursuites limi
tés à 6 kilomètres : 1er match : Lacque-
hay 4' 50" 4-5 ; 2e Grassin à 35 mètres 
4' 63" 2-6. — 2e match : 1er Maréchal. 
4 • 26" ; 2e Sawall. rejoint après 5.460 
mètres — 3e match : 1er Sawall 4' 57** 
4-5 • 2e Grassin 5' 4-5 (à 45 mètres). — 4e 
match : 1er Maréchal 4' 54" 1-5 ; 2e Lae-
quehay. à 10 mètres. 4' 57" 4-5. — 6e 
match ; 1er Maréchal 4' 56" ; 2e Grassin 
à 30 mètres. 4 ' 57" 4-5. — 7e rencontre 
sur 30 kilomètres avec départ en ligne 
1er Sawall en 26 * 1" 4-6 ; 2e Lacquehay 
à 50 mètres ; 3e Grassin, a 350 mètres: 
4e Maréchal, à 370 mètres. 

Le Belge Scherens gagne le Grand 
Prix de vitesse de ta Toussaint et F Alle
mand Sawall, le Grand Prix de Vitesse 
de demi-fond. 

GYMNASTIQUE 

ASSOCIATION DES SOCIÉTÉS 
DE L'ARRONDISSEMENT 

DE VALENCIENNES 
La Commission technique de l'Associa

tion des Société» de l'Arrondissement de 
Valenclennes s'est réunie au café Gan
tois, dimanche 30 octobre, à 15 h. 30. aous 
la présidence de M. Lautrey. 

MM. Théry. Carton. Brunet. présidant. 
vice-président et secrétaire de l'Associa
tion, étalent présente. Seize Sociétés 
étaient représentée». La parole est don
née à M. Delaarte pour compte rendu 
des cours de moniteurs. Il est heureux 
d'annoncer les résultats obtenus : qua
tre nomination» de moniteurs-chef» et 
deux moniteurs-adjoints. Il espère que 
l'an prochain, les sociétés enverront de 
nouveaux élèves, autant que posslb'e des 
gymnastes capables de faire au moins le 
3e degré. 

La Commission décide que dorénavant. 
lors des concours d'arrondissement ou 
autre», appel sera fait aux techniciens et 
moniteurs-chefs, pour la composition du 
Jury ; elle espère qu'Us y répondront avec 
empressement. 

l est décidé d'organiser un concours 
pupilles (Sections), en 1033. Plusieurs 
personnes ont été sollicitées. "Elles feront 
les démarches nécessaires prés de» socié
tés et municipalités Intéressée». Dés que 
les résultats seront connus, la Commis
sion fera parvenir à chaque Société la rè
glement et tous renseignement» utile» 
a ce sujet. 

I. Théry demande ensuite la parole 
pour adresser aux gymnastes de Qulèvre-
chaln, ses plus vifs remerciement» pour 
la magnifique organisation du concoure 
d'arrondissement qui contribua à faire de 
cette Journée, une belle démonstration de 
propagande pour la gymnastique, et prie 
M. François, moniteur-chef de c l'Avant-
Garde ». d'être son Interprète près de se» 
collègues. Après diverses observation», 
iropoaltions, etc. par le moniteurs-chars, 
» séance eat levée m 18 heure». 

nima.nn.ria

